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CE N S V R
3P A R LES EVESQVES
DE LA PROVINCE DE
SèASjdVn Liure intitulé.

Dé Ecclefiafiica ^ Pôliticd foiejlute.

AVEC LA RESERVATION DËS
droids du Roy, & de la Couronne de France^

droids, imfnuniteZj & Iibertez de
l’Eglifé Gailicane.

fVBllÈk PS^OSNBS DES MESSES
parrochiales^ lé i 8, de Mars i6\i. pdrl^ordon^

de Monfieür l'Euefque départs.nance

ET QVELQJES PROCEDVRES
Coaire ladiéie Genfure.
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X A CBN S VM B FAI CTB FAR
les EuefijuesdeU Frouinçedç Sensy£l^n liurc

intitule' , De Ecclefiaftica PoÜ-

tica ppteftate,

I
Acc^ve s par lâpermiffion dîuine, Cardinal de

la fainde Eglife Romaine, du tîltre de fainde

in ^goncy dit du Perron, Archeuefque de

Sens, Primat des Gaules &de Germanie: Henry
Euefque de Paris, Fran<^ois Euerque d'Auxerre,

îeâ Euefque de Meaux, Gabriel Euefque d*Orleâs,

René Euefque de Troyes,Eu{lache Euefque deNe
uers,& Philippes Euefque de Chartres, prouincia-

lement alTémblez: A tous ceux qui ces prefentes

lettres verront, Salut en noftre Seigneur. Comme
ainf foit que le deuoirdenos charges nous oblige,

non feulement d’enfeigner la vérité Chrefticnne à

ceux dont le foing nous eft comisjmais auffi d’em-

pefcher diligemment que les opinions nouuelles,

erroneesj&^pernicieufesne feglilfentÔ»: efpandent

dedâs les efprit&,à laruine Ôc fubuerhô de PEglife.

A ces caufes , apres auoir veu & examiné vn liure

fans nom d’Autheur& d'Imprim€ur,intitu[é,Oe’Fr-

clefiafiica Tolitica poteftatCy Nous 1 auons iugé,&

declaredigne de cenfure & condânation,& de fait

lecenfurons &condânonspour plufieurs propor-
tions,exportions &: allégations qui y font conte-

nueSjfaufTeSjerronees, fcandaleufes, & corne elles

fbnnét^fchifmatiques .& hérétiques; Sans toucher

ncantmoins aux droiéls du Roy, Sc de la Couron-
ne de France^droids^içamunitez 6c libertez deTE-
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glife Gallicane.Et partant deffendons à tous les fi-

dèles Chreftiens fur qui Dieu nous a conftituez^

dont le falut fait partie du nofl:re,de l’auoir & de le

lire,6<: aux Imprimeurs ôc Libraires de Timprimer,

vendre ôc publier, fur peine des cenfures Ecclefia-

ftiques.Ec enioignos à tous les Curez de nos Dio-
çefes de les en aduertir.En foy & tefmoignage dc-

quoy nous auont ligné les prefentes, &fait leellet-

de nos cachets, & contresigner par leaiiBau-

douyn. Notaire public & ApoftoHque luré en la

Cour Epifcopale de Paris, lequel nous auonspris

pour Secrétaire en celle part.Faid àParis en noilrc

Gongregatiqn prouinciale, le Mardy 15. iour de

Mars, Tan de falut 1611. Signé enlaminiite origi-

nale, lacques Cardinal du Perron^Archeuefque de

Sens. H. E. de Paris, François Euefque d’Auxerre.

leanEuefque de Meaux. Gabriel Euefque d’Or^

leans.Rcné Euefque de Troyes.Euftache Euefque

de Neuers. Philippes Euefque de Chartres.Et plus

bas,pour copie colladonnee àroriginal,Par com-

mandement de Meffeigneurs les Reuerendilîimes

Cardinal Archeuefque de Sens,' & Euefques^ fuf-

dics, BaVdoyyn pour Secrétaire.

H Enry Je GondypdrU penni^ion dtume Euefcjue de

^ux ^y€rchiprejîres de Sainte Marie Magda-

leine O" de Saincî' Seueriny Salut,Notes madons (igni^

fier à tous Cure-^ou Ficaires des Eglifes parochiales de cefle.

'l>ille fauxbourgs de Parts ^
Qt^ils ayens a lireXT publier

en leurs profites Vtrnamhe prochain ïaeenfiure enla fibrme

ÇF maniéré cy dùjp'ts contenue,Piat àPartsU 16•Mars i6i\
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TKpCEDrgJS EDICTES EN COYS^
dc Parlëinentconîvc Ufu^dhe CenfurCy à fcauoir,

Vn relief d*appel,

S^quefe dU Cour de Parlement,

,y£rrefide communication i Monjieur le Procureur general

du p^.
Les conclufions deMonjleurIcprocureuY general du ppj,

RE LIEE D’A P PE L.

LO VYS par la grâce de Dieu, Roy de Fraticô

iScdeNauarre, Au premier Huiiïier denoftre

Gourde Parlement de Paris, ou autre Hui(Iîer,ou

Sergent fur ce requis, Salut; delà partie d’Em on
Richer, D odeur& Scindic de la faculté de Théo-
îogie denoflre ville de Paris, nous a efté e^epofé

qu'il a faid vn petit difeours en langue Latine inti-

tulé De Eccleftdjltca Poliuca pote^ate^ auquel font -

traidees plufieurs queüions concernant Tauthori-

té fouueraine que nous auons de Dieu fur tous nos

fubjeds Ecclefiaftiques & Laïques, les droidsau-

guftes de noftre Couronne ,& les droids Ôc liber-

tezde rEglife Gallicane, félon la dodrine ancien-

ne de la faculté de Théologie, tenue & enfeignee

de tout temps en noftre Vniuerfité de Taris : Et
combien que toutes ces proportions rapportées

en ce difeours foyent véritables, orthodoxes,

&

tirees des Peres anefens, qui ont eu très- grand no
de temps en temps enTEglife Catholique, néant-

moins auflî toft qu’il a paru au iour, les aduerfaires

dePexpofaut, aufquels celle dodrine 'eft des-ag-
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greable, onfemployé tous moyens afin delafairc

icprouucr & cenfurer,pour en fuicte de la cenfure^

noter l’expo Tant d’edreafferteur de doâ:rinenou-

BcIIeircandaleufe, Schirmaciquc & Hérétique, ce

qui pôurroit exciter tous nos fubjedts Catholi-

ques à auoiren horreur la preTence dudid expo-

fent & fon nom en indignation: Dcfaiâ: par voyes*

extraordinaires & artifices blafmables, ils ont vi-

fiEé>briguc,& follicité plufieurs particuliers Do-
âteurs de la faculté de Théologie, à delTein de les

induire à condamner ce difeours, Sc demander la

icuocation du Scindicat de Texpofantjdequoy no-
f^re Gourde Parlement deuement inforrr^ee, au-

roic à larequefte de noftre Procureur general en

icclle,madéles D'oyen,renieurs&l’expofant Sciu-

dtc de la faculté, Âr apres lesauoir auys,arendufoa

Arredjle premier Feurier, mil fix cens douze
,
par

iequel eu efgard à l’importace ôc merire dehaifai-

fe,.elles’edrâiriedela matière, ayant ordonné que
les exemplaires du difeours feroyent apportez au

greffe par Fexpofant , ôc cependant iufques à ce

qu’elle fe ioit efclaircie, de chofe qui regarde na-
ître feruice fur le fubjeét de ce difeours, a enjoinéb

aux Doyen, fenieurs & Doéteurs de la faculté de

Théologie far-foir toute deliberation:Au mefpris

êc. en fraude de cetArrell:,on a eu recours à vn autre

expédient, pour paruenir à la cenfure de l’efcritde

Fexpofant, fçauoir par l’entremife de douze ou
treize Prélats,de diuerfes Prouinces de noftreRo^

yaume,ti ouu€zlors en cefte ville de Paris, lefquels

cfeleurauthoricé&fans lettres de'nous deuemenî

«xpedieesde vérifiées en noftre Parlement, fefont
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itffcmblefe pîufîeurs fois pour examintr ledit cf*

crit, & refoudre la cenfure d’iceluy^ ce que n’ayant

peufaire, ils ont changé de delFein, ôc compofé
«n vn moment vne prétendue congrégation ÎPro^

«incialle des Enéfques iùf-fragans de l’Archeuef-

que de Sens députez & enuoyez en noftre ville d«
P^risyparle Clergé de leurs Diocefes, non pour
vacquer à la côfedion de la cenfure fufdidte: mais

poureflire vn agent de ladiéle Prouince & des de-

f
utejz,poür ouyr les coptes de Caftille en laflèm-

lee generale: En celle prétendue Congregatioii

tenuc.par huid Prélats de Icurauthorité ôc fans per-

miffion de nous en bonne &deu'é forme, fans in-

diâion & conuocation préalablement requifepar

310 S ordonnances,fans ouyr&appcller l’expofanr^

lequel la plufpart defdits Prélats cognoinent Sc

fçâuentauoir compofé le traiélé de Eccleftafiica ^
Politka fotefiare ^ par ade du treiziefme Mars, mil

fixeens douze , on a cenfuré & condamné Icdiéb

traiéfcéjfous prétexté qu il contient , ainh que Poni

veut pretcndre,plufîcurspropofîtions, cxpofitiôs,

& allégations faulïès, erronnees, fcandaleufes ,&
#omme elles fonnent

,
Schifmatiques &: [Hered»

pues,fans toucher neantmoins aux droiéls du Roy
& de la Couronne de France,droiéls immunitez &C

iibertez de PEglife Gallicane.

Contre laquelle cenfure, outre les abus refultans

de ce qui a efté cy-delTus reprefenté, on peut

joufter qu*elleeft faiéfce par entreprife manifelte,

contre noftre authorité, & de noftre Parlement,

&au mefpris de rAricft du premier Feburierj par

Icquella Cours'eft^tfaifiede l’efcript dePexpo^
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/ant, pour îe mérité des queftions qui y font uait-
tees,& ayant enioinâ: auxDodeurs de la faculté de
furfeoir toute deliberation fur ce fujet, tous ceux
qui fepouuoient attribuer droiét de cenfure fur le

ïneHne efeript^de quelque dignité & qualité qu’ils

fulTcntjaüoient les mains Iiees,& ne leur eftoit loi-

Cbled’y toucher, que laTurfcance interpofee par
fioftrcdite Cour,n’euftefté oftec & leuee: D’ail-

leurs, ileft conftant que cinq des Prélats qui ont
foubfcript la cenfure fufdite , n'ont allîfté à l’exa-

men de Tefeript par eux codamné, dont il s’enfuit

qu’ils ont rendu leur iugement fans cognoiflance

préalable &neceirairc, ce quieft fort eftrange, in-

oiii, & abufif: Mais ce qui tient le haut degré d’a-

bus en celle prétendue condamnation, eft que la

cenfure eft generale,vague &incertaine,&larefer-

liation pareillement; de forte que par vn mefmé
aâ:e,on condamne & con firme, rcprouue & ap-

prouuc vn mefme efeript en termes generaux & in-

oefinis,/âns exprelîîon & defignation, ny de ce

qui eft condamné, ny de ce qui eftre{€rué& exce-

pté.Et parce que de cefte ambiguité& incertitude,

il fepourroit former auxefprits de nos fubieéls di-

Uerfes imaginations fcrupuleufes , dont peuuent

naiftre infinis inconueniens perilkux, pour leuer

tout pretexte à vn chacun de iuger lïniftrement de

la fincerité de l’intention de l’expofant , Ôc retran-

cher toute occafiô de fcandale au peuple, il décla-

ré& fait offre par ces prefentes,qu*il eft preft pour

la iuftification & efckirciffement dutrai<fté par lui

comppfé,rendreràifoh de-la doctrine contenue en

icclui,par deuant toutes capables , non
fufpede^



fufpedes defaueuEou de hayne^ny engagées en la

doàtine contraire ^
confirmer lespropofuions qui

giient en prenne ,
expliquer & interpréter celles

qui femblent requérir’ interprétation 5 le tout par

Autheurs Catholiques authorifez, & non cen/u-

tçZj qui ont efeript auparanant les diuifions de la

religion furuenu.ë enhEglife depuis cent ans ; Ôc

niemies monftrer Sriuflifier quela doctrine conte-

nue audit traidé,eft la dodlrine ancienne delà fâ-

çulçç de Théologie fondée en noflre ville de Paris^
.

àPobferuatioiî & cnfeignemeiir de laquelle, tons

nos fubiets de quelque dîVnicé ôc qualité qu’ils

foient, fans nul excepter, f<//nt obligez &aftraints

par les ordonnances de l’Eglife de noflre Royau-
me, authorifees denousennos Ordonnances, êc

Açreflsîde nos Cours, fans qu'il foie loifibie àau-
çun-,de tien innouer, ou y varier en quelque forte

que-ce foit. Etfoubsces offres, pour le préjudice

quiefl fait à l’expolant par la prétendue cenfure in^

teruÆHuc contre Ton eferit, afin que perfonneen
confèquenee d’icelle ne puilFe donner actainte à

fon honneur, & au nom recommandation que
fon crauail^&fes veilles,luy ont acquis depuis tren-

te an s, quli fait profeŒon des lettres en T Vniuer-
fité de noflre ville deParis,,il prote£le& déclaré que
tout autre remede luy manquant: Il co?urawfl

fepouruoirp(tr appel comme d'ahm contre icelle cenÇurc ^

ensemble contre ce qui s\nejî enfmtty pourrort enfuie

nre ejapres^ nxefme contre la puWicationininrieufer
ôc fcandaleufe d’içelle,faiâ:e le Diman che dix-hiri-

éliefme de Mars, mil fl x cens douze, aux profnes,.

des ParoifFes de 4oftre ville de. Eavis^comme de fait^.

. B.
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il en appelle par ces prerentes â nous& à noftre
Cour de Parlement de Paris, où ledidfc appel refor*
tifl,cant pour les moyens cy delPus exprimez que
autres^qiî’il déduira en temps & lieu.

P O V R ce eft-il que nous te mandonspar ces
prefcntes,queàlarequefte dudit expofant tu inti-

mes en leur propre de priué nom, noftre,cher ôc
bien amé coufîn lacqucs Dauy Cardinal du Per-
ron, Archeuefque de Sens, ôc noftre amé & féal

Henry de Gondy Euefquede Paris, qui ont rendu
ladiebe cenfure auec autres Prélats luffragans de
rArcheucfque de Sens,à certain & competat iour

en noftre ville de Paris,pour fouftenir & défendre

iadide cenfure fî bon leur femble,& la publica-

tion qui s*en eft enfuyuie,voir déclarer le tout, nul

^abiifif, iniurieux ÔC fcandaleux, & procéder en

outre comme de raifonj&leur faitftes inhibitions

ôc defences de par nous fur grande peine , de na**

tenter ou innouer aucune chofe contre ledit expo-

fant,an preiudice dudicb appel : &de tout ce que

faiét aurez, certifiez nos amez ôc féaux les gens tc-

nans noflrediéte Cour de Parlement de Paris, auf-

quelsTToüs mandons faire aux parties ouyes bon &
brief droict , Car tel eft noftre plaifir j Donné â

Paris le iour de Van de

grâce mil fix cens douze^, ôc de noftre régné le

deuxiefme.
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R E CLY EST E PRESENTEE
à la Cour.

"j€ U O s S E I G N E y \ S

Txrleinentt

S
V PP Lie humblemant Etnon Rïcher Do
«aeur & Scindic de la faculté de Theolopie f^n"

dee en 1 Vmuetfice de Pans 5 & vous remontrequ apres plufieurs AlTembiees tenues en cefte villede Pans, par douze ou treize Prélats de diuerfes
Prouincesdece Royaume,MeffieurslesMetropo!
îitain &Eucfoues diocefains de la Prouince de Séc
feferoientairemWczextraordinairemeiule

ir deMars 1611 au mefpris delauthoriré de la Cour’ &en alTembleequ ils ont qualifiée dunom de CÔngreganon Prouinciale, fans aucune co„uoc«ïoô

farÆ'f ûns auoTrgarde les forces requifes & necelTaires pour tenir

dW& '5- Marsi6ii.ilLntcon!

J» r„ppii„.

afcreff" d‘^f
“emplairesauroient eiîé depoLau Gre£Fe de-îa Cour

, del ordonnance H
auparauant lefdites AlTcmblee: en fuite dé lÛ

"’

ils ont fait publierdadite cenfute aux Pr^f ^ a
^

Paroifl'esde'cefteville,&autresbeurdel^^^^^^^^^^
Pince , Contre lequel ade publication le fi,

^.antayantefteconfedléfepo'uruoirparap^
me d abusi il a fait drefTer& mettre auVeau lec/attthc, quiaefle refufé. Ce confideré

. N
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gneurs, attendu le refus fait de Teeller iediâi relief^

Sc ciue lefditcs affemblecs ont efte faites contre les

formes preferiptes par les ordonnances , ôc par en-

trcpi'ifes manifefte cotre l authorite de la Cour qui

s^eftoit faifiede la matière, & en laquelle le lup-

pliant auroit offert, comme il offre encore,iuftiner

la do'dfnne contenue audit traitté
,
par deuant tou-

tes perfonnesnon ,
félon qu il eft accou-

ftumé ôc a toufiours efté pratique en lemblables

occurences ;il vous plaifereceuoir ledit fupplianc

appellant comme d'abus de ladite cenfure& pu.

blication faite en fuitte d'icelle, tant en ceüe ville,

qu'ailleuts,le tenir pour bien W/f
mettre faite inthimet en la Cour fut ledit appe4

tous ceux qu’il appartiendra ,& ferez bien.

Signé R I C HE R, b'AcOIH.

,y€K\EST DE eA coyg^

Soit monftré au Procureur General du Roy?

Faiét en Parlement le treiziefme Apuril.i^it.

COKCiysIONS DE IAONSlsy\

le VToeûTettY GeueTYtl

1e le confens pour le Roy,

De BEltlEVRE.
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